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« Le silence est plus douloureux que la prison » : pourquoi les Afghanes continuent de manifester

Avant la manifestation, Sabera* a enveloppé ses pancartes dans un morceau de tissu, puis les
a placées dans un sac en plastique. Elle s’est assurée de mettre son hijab et son masque avant
de partir rejoindre ses amies, qui empruntaient toutes un itinéraire différent pour se rendre
sur le lieu de la manifestation afin de ne pas attirer l’attention.

Ghazal Mohammadi, 11 mars 2026
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Copyright © Universite Populaire de Toulouse Page 2/2

https://universitepopulairetoulouse.fr/spip.php?article6519

